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cc  La  justice  de  l'Assemblée  et  le  cri  du  Peuple 
33  sollicitoient  la  décision  de  l’affaire  de  M.  Manuel. 
33  La  discussion  s’est  ouverte,  quoique  le  rapport 
33  ne  fut  pas  prêt.  MM.  Eoisrot  d.e  la  Cour , ( c’est 
33  son  nom),  Del  faux  et  Tronchon,  ont  tenté  en 
33  vain  d’élever  des  nuages  sur  la  conduite  du  digne 
33  Procureur  de  la  Commune , etc.  33. 

Jacques  Eoisrot, ci-devant  {de  La  cour') , Député 
de  l’Ailier , 

A M.  Brissot,  ci-devant  ( de  Va  nulle  ) , Député 
de  Paris. 

Depuis  dix  mois  , mon  cher  Collègue  , vous  et 
compagnie  m’avez  furieusement  fait  passer  l’envie 
de  rire.  Dans  ma  bonhomie,  je  pensois  que  nous 
n’en  étions  guère  au  point  d’imprimer  des  calem- 
bourgs  sur  nos  noms. 
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\ ans  connois^ez  cependant  mieux  que  moi 
tous  les  dangers  de  la  Patrie.  C'est  en  effet  ! et  vous 

)U5'JU’à  ce  moment,  avez  tout 
gouverne  ; tanchs  que  moi  et  tant  d’autres  sommes 

®,l‘TeS  tristes  , passibles , et,  presque  toujours 
_a  ope  nous,  muets  témoins  de  toutes  vos  rêveries 
diplomatiques,  oratoires,  et  législatives,.  Si  donc  les 
circonstances  actuelles  vous  permettent  encore  de 
vous  égayer  sur  mon  nom  , elles  me  permettent 
aussi  de  prendre  ma  revanche  sur  le  votre. 

J’ai  commencé  par  vous  rendre  celui  de  Var-  il  le 
comme  vous  m’avez  rendu  celui  de  Laeour  \ que 
M.  Chabot  m avoit  jadis  fait  effacer  impitoyable- 
ment. Il  faut  etre  sur-tout  juste  et  reconnoissant  ! 
JNous  autres  honnêtes  gens  du  côté  gauche,  nous 
pensons  encore  cela. 

J ai  donc  réuni  vos  deux  noms.  J’en  ai  cherché 
I anagramme  : j y ai  trouvé  (vous  savez  bien  que 
ce  n est -la  qu  une  plaisanterie)  j’ai  donc  trouvé 
dans  vos  noms  réunis  : — Il  est  sot , — vil  sot , 

■ \ ) T”  à lier , — sot  à brider } et 

sot  a lire , ou,  si  vous  voulez , sot  à rire. 

Je  me  suis  dit  ensuite  : avec  un  nom  dont , au 
premier  apperçu  , la  décomposition  prête  autant 
à la  plaisanterie  , il  est  en  vérité  par  trop  géné- 
leux  a M.  Brissot  de  T arcille  de  me  plaisanter 
sur  celui  que  je  porte.  Je  m’arrête  au  milieu  d’une 
paitie,  où,  comme  vous  voyez,  j’ai  beau  jeu. 


(* *)  Mot  latin  fjui  signifie  deux  fois » 
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Adieu  mon  cher  Collègue  : sans  rancune!  Nous 
autres  honnêtes  et  bonnes  gens  cln  coté  gauche , 
ci  devant  droit , nous  n’attaquons  jamais  personne; 
mais  qui  nous  cherche  nous  trouve.  Demandez 
plutôt  à tos  voisins  ! 


DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 
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